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Contrairement à ce à quoi
l'on était habitué, ces der-
niers temps, l'actualité poli-
tique de ce week-end
n'aura pas la même inten-
sité. Loin s'en faut. Outre la
poursuite de la tournée de
Jean Ping à l'intérieur du
pays, et les retrouvailles
des pédégistes dans cer-
taines circonscriptions,
dans le cadre de la célé-
bration en différé du 48e
anniversaire du PDG, on ne
peut noter que la causerie
politique du président du
MPDR, Jean-François Ntou-
toume Emane, à Ntoum et
la rencontre entre le pas-
teur Désiré Mounanga,
candidat déclaré à la pro-
chaine Présidentielle, et
plusieurs franges de la so-
ciété gabonaise.

PLUSIEURS états-majorspolitiques semblent avoirdécidé de marquer le pas,ce week-end, à en juger

par le peu d'intensité del'actualité politique de-vant caractériser les troisprochains jours. Ce quitranche avec l'engoue-ment observé ces der-niers temps. En plus de lacélébration en différé du48e anniversaire du Partidémocratique gabonais(PDG) dans certaines lo-calités, on note seule-ment quelquesmanifestations : une cau-serie politique à Ntoumet une rencontre à laChambre de Commercede Libreville. Ajoutée àcela, la poursuite de latournée de Jean Ping,dans la province de laNgounié.S'agissant du PDG, plu-sieurs fédérations seronten fête ce samedi. Danscette catégorie, on citeentre autres le 3e arron-dissement de Librevilledans le cadre de la "Cara-
vane des responsables po-
litiques de l'Estuaire" qui

sera au collège Mabi-gnath ; la commune deBitam dans le départe-ment du Ntem, et le can-ton Ellelem dans ledépartement du Woleu(Woleu-Ntem).On sait par expérienceque ces retrouvailles sontpar essence l'occasionpour les pédégistes demobiliser leurs troupeset les exalter en vue desprochaines échéancesélectorales. On imaginedonc que les cadres duparti au pouvoir sensibi-liseront les leurs sur lesenjeux de ces scrutins àvenir, et leur demande-ront de se mettre enordre de bataille derrièrele distingué camarade, AliBongo Ondimba, candi-dat à l'élection présiden-tielle d'août 2016.Histoire de faire en sorteque les départs enregis-trés dans leurs rangs n'af-fectent pas outre mesureles acquis du parti.

En dehors de ces rendez-vous, on relève que l'au-tre attraction duweek-end, du moins en cequi concerne la provincede l'Estuaire, demeure,dans une certaine me-sure, la causerie du prési-dent du Mouvementpatriotique et démocra-tique pour la refondation(MDR), Jean-FrançoisNtoutoume Emane. Au-jourd'hui en effet, l'an-cien Premier ministre serend à Ntoum. Ce serasans doute l'occasionpour lui d'entretenir seshôtes sur sa vision duGabon, récemment expo-sée au cours d'une confé-rence de presse tenue àsa résidence de Tahiti.On rappelle que le "pa-triarche politique" de La-lala, prône une transitionau cours de laquelle se-ront repensées les insti-tutions et les principauxtextes qui régissent lefonctionnement de l'Etat.

Il serait injuste de ne passignaler la sortie du révé-rend pasteur Désiré Mou-nanga, l'un des candidatsdéclarés à la prochaineélection présidentielle. Ils'agit d'une rencontreavec certaines forcesvives de la société gabo-naise. A savoir les opéra-teurs économiques (?),les responsables desconfessions religieuses(?), la société civile (?),etc. Relevons que cettedeuxième sortie du pas-teur candidat intervientau lendemain d'une miseau point du bureau natio-nal de l’Église de l'Al-liance chrétienne etmissionnaire du Gabon(EACMG). Celle-ci rappe-lait que "le ministre de
Dieu ne doit ni adhérer, ni
militer dans un parti poli-
tique ou exercer toute
pratique de nature à com-
promettre le témoignage
de l’Église"... Par rapport à la tournée

de l'ancien chef de la di-plomatie de feu OmarBongo Ondimba, au-jourd'hui dans l'opposi-tion et candidat auprochain scrutin prési-dentiel, on notera que sadélégation séjourne tou-jours dans la province dela Ngounié. Comme par-tout où il est passé, ils'agit pour Jean Pingd'édifier les populationssur son ambition pour leGabon et recueillir leurspréoccupations. Souli-gnons que depuis ledébut de sa tournée danscette partie du Gabon il adéjà rencontré, les habi-tants de plusieurs locali-tés avec qui il a échangé àtravers meetings et au-tres causeries.Voilà, de manière géné-rale, le menu proposé parl'actualité politique duweek-end qui débute au-jourd'hui pour prendrefin lundi. La Pentecôte ai-dant.

Une activité plutôt timide
Week-end politique

ONDOUBA'NTSIBAH
Libreville/Gabon

Propos tenus par le prési-
dent du Conseil national
de la Démocratie, Me Séra-
phin Ndaot Rembogo, au
cours d'un entretien avec
les hommes et femmes des
médias nationaux.

LE président du Conseilnational de la Démocratie(CND), Me Séraphin NdaotRembogo, a laissé enten-dre, au cours d'une confé-rence de presse qu'il aanimée, hier, au siège duCND, que le Code de bonneconduite (CBC), adopté,mercredi dernier, lors desa session extraordinaire,devrait régir le comporte-ment de tous les acteurspolitiques en période ordi-naire et électorale. En cesens que, selon lui, il

contient un ensemble dedispositions opposables àl'ensemble des hommes etfemmes politiques gabo-nais afin de les amener àrespecter, par dessus tout,les principes démocra-tiques et à préserver le cli-mat de quiétude avant,pendant et après une com-pétition électorale.Revenant sur l'adoption duCBC en l'absence de cer-tains représentants despartis politiques de l'oppo-sition, Me Ndaot Rembogoa fait savoir que cela ne re-mettait nullement en causela validité de celui-ci. Dufait notamment qu'il a étéadopté par la majorité desconseillers en assembléeplénière du CND, instancesuprême et souveraine decet organe chargé de la ré-gulation de la démocratiedans notre pays. D'autantplus que, selon lui, la sup-pression de l'article 8 ali-néa 2 du projet du CBC,

source de la colère de l'op-position, était nécessaireau regard de ''la confusion
qu'il entretenait car, au
Gabon, on veut réécrire la
sociologie politique.'' Dansla mesure où, a-t-il précisé,s'agissant spécifiquementde l'élection présidentielle,on peut soutenir le candi-dat de la majorité tout endemeurant toujours oppo-sant. D'autant plus que,selon lui, chez nous, l’ap-partenance ou pas à la ma-jorité républicaine etsociale pour l'émergencedétermine très nettementle bord des différents ac-teurs politiques.Revenant sur le climat detension qui, selon plusieursobservateurs, prévaut ence moment au sein de laclasse politique nationale,Me Séraphin Ndaot Rem-bogo a indiqué qu'il fallait''relativiser les choses''. Ence sens que, a-t-il avancé,ces tensions sont compré-

hensibles en période élec-torale. Mais qu'elles sem-blent s'exacerberactuellement du fait dupassage d'anciens cadresdu Parti démocratique ga-bonais (PDG) dans l'oppo-sition. Lesquels, selon lui,radicalisent le débat poli-tique en évoquant desquestions de personnes audétriment des thématiquesde gouvernance, de société,etc.'' A côté de l'opposition clas-
sique, s'est ajoutée une op-
position de transfuges du
PDG qui ont une vision péri-
phérique du débat poli-
tique. Ce qui fait que
l'opposition est devenue po-
lymorphe et polychrome.'',a-t-il avancé. Non sansavoir annoncé l'organisa-tion, d'ici la fin du mois encours,  d'une cérémonie so-lennelle de ''signature du
CBC par l'ensemble des ac-
teurs politiques''. Ce qui de-vrait matérialiser

''Le Code de bonne conduite va régir le comportement des acteurs politiques''
Conférence de presse du président du CND

Juste KOMBILE MOUS-
SAVOU
Libreville/Gabon

symboliquement leur vo-lonté à respecter toutes cesdispositions. Et à accepterles sanctions prévues encas de leur violation.
Reste à savoir si ceux quiont boycotter l'adoptiondudit Code vont accepterde participer à cette céré-monie. Wait and see.

Le Pdt du CND,  Me Séraphin Ndaot Rembogo.
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Jean-François Ntoutoume Emane et les siens seront à Ntoum
cet après-midi.
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La "Caravane des responsables politiques de l'Estuaire" est attendue au collège Mabignath au-
jourd'hui à14 h.
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